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Spiritualité
Kolbe ? Un saint franciscain, rien d’autre

On parle beaucoup aujourd'hui d'une spiritualité
spécifique attribuée à saint Maximilien Kolbe ? Mais
existe-t-elle réellement ? Saint Maximilien, n’a-t-il pas
tout simplement réactualisé concrètement la spiritua-
lité de saint François - certes bien des siècles après -
mais comme pour raviver l'esprit du saint d'Assise
que l'histoire avait quelque peu amoindri ? 

Face à une cléricalisation accentuée des franciscains,
le Père Kolbe fait redécouvrir la beauté intrinsèque de
la vocation du « simple » Frère Mineur Conventuel,
avant même de considérer sa fonction sacerdotale.
Face à une prière qui risque de se condenser à la
seule liturgie chorale, le Père Kolbe propose un retour
radical au contact mystique intérieur permanent avec
la Sainte Trinité, et cela grâce à l’Immaculée.
Face à un risque d'activisme pastorale carriériste, le
Père Kolbe propose une priorité absolue donnée à la
fraternité de laquelle - et non avant laquelle - doit
procéder l’obsession missionnaire « ad gentes ».  

A Niepokalanow, il installe très tôt l’adoration perpé-
tuelle ! Il se focalise sur l'intériorité, pour rester en
contact constant avec le Père des Cieux, par sa vie
en Christ, dans l'Amour de l’Esprit Saint, grâce au
« Oui » de l’Immaculée à l'Annonciation, qu'il cherche
à redire à tout instant - seul moyen, précise-t-il, pour
ne pas tomber dans les péchés mortels. Envers tous,
il déborde d’affection fraternelle saine, intense, qui
prend sa source dans l’Amour qui flue et reflue au
cœur de la sainte Trinité ; une affection pure qui
nourrit la fraternité et la sauve de cette froideur qui
souvent caractérise bien des groupements humains. 

Bref, tant d’expectatives fortes de notre époque. De ce
fait ne nous étonnons pas du succès de la spiritualité
de saint Maximilien, même si celle-ci n’appartient en
réalité qu’à son fondateur : saint François d’Assise.
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Saint Maximilien Kolbe, apôtre de l’Immaculée.

« Préparons-nous à la lutte contre Satan, 
le monde et... nous-mêmes ! » 



Le Père Kolbe, infatigable
missionnaire : ici au
Japon, de 1930 à 1936.

Jean-Paul II & Marie
Le mystère de l’Annonciation

L'Annonciation nous invite à suivre les traces de la foi active
de Marie : une foi généreuse qui s'ouvre à la Parole de Dieu,
qui accueille la volonté de Dieu, quelle qu'elle soit et telle
qu'elle se manifeste ; une foi forte qui surmonte toutes les
difficultés, incompréhensions et crises ; une foi active,
alimentée comme une vive flamme d'amour, qui veut col-
laborer vigoureusement au dessein de Dieu sur nous.

La réponse de Marie est le parfait écho de la réponse du Verbe au
Père. Le « me voici » de la Vierge est possible parce qu'il est
précédé et soutenu par le « me voici » du Fils de Dieu qui, au
moment du consentement de Marie, devient le Fils de l'homme.
Annonciation veut dire vocation : c'est en effet le jour où la Vierge
de Nazareth eut la révélation de sa vocation exceptionnelle ; le jour
où la Vierge de Nazareth, ayant connu sa propre vocation, a donné
une brève réponse : « Me voici : je suis la servante du Seigneur. »
Le mystère de l'Annonciation se poursuit continuellement : bien
qu'il soit unique, il ne cesse d'avoir ses analogies dans la vie de
l'Eglise, car la vie de l'Eglise s'organise par l'intermédiaire des
vocations, de diverses vocations.

Ce mystère de la vocation est profondément inscrit dans le
contenu de l’Annonciation parce que dans la vocation il y a
toujours Dieu qui appelle et l’homme appelé. Ne pas avoir peur.
Voilà l'élément constitutif de la vocation : parce que l'homme a
peur. Il n'a pas seulement peur d'être appelé au sacerdoce, il craint
aussi d'être appelé à la vie, à ses tâches, à une profession, au
mariage. Il faut vaincre la peur pour parvenir à une responsabilité
mûre, il faut accueillir l'appel, l’écouter, le recevoir, il faut mesurer
avec ses propres forces et répondre : « Oui, oui ! ». Rassure-toi !
Ne crains pas la vie, ta maternité, ton mariage, ton sacerdoce, car
tu as trouvé la Grâce.

Théologie
Marie est le tout de l’Églisee

Si, en un sens, Marie appartient à l’Église, au point qu’on
a pu quelquefois, sans doute avec excès, la dire « sa fille »,
cependant, avec plus de vérité, on l’appellera sa mère.

Fille de Jérusalem, qui est notre mère d’en haut, elle est mère
de l’Église que nous sommes. Elle est la mère du nouveau
peuple. Elle est la terre où fut ensemencée l’Église.
Marie est membre de l’Église, mais le premier membre, le
principal et le plus excellent. Elle est membre en un sens si
éminent, si unique qu’on peut dire tout aussi bien, et peut-
être avec plus de raison encore, que l’Église lui appartient.

Sans doute Jésus-Christ demeure le seul Chef de son Église
et le rôle de Marie n’est en aucune manière d’en prendre la
direction. Sans doute encore - et peut-être est-il bon de le
rappeler,  contre certains excès toujours possibles, - elle fait
parti avec nous tous de la grande famille des rachetés, et
toutes ses grandeurs lui viennent, comme à tout homme, de
la rédemption qui est en Jésus-Christ. 

Il n’y a pas en elle un moindre besoin du salut et de la grâce
qu’en nous tous. Comme chacun de nous, elle est naturel-
lement indigente ; elle doit tout à la miséricorde de Dieu.
Notre Sauveur est aussi son Sauveur. Jésus comprenait sa
mère elle-même parmi les autres pour lesquels il offrait au
Père le sacrifice de son sang.

On peut dire que
L’Église appartient à
Marie...
Car elle est intégralement une fille de notre race. Mais,
rachetée comme nous, elle l’est d’une tout autre manière.
Elle fut comprise, avec toute la race humaine, dans la
sentence d’Adam, et elle encourut sa dette comme nous ;
mais, à cause de Celui qui devait la racheter comme nous
sur la croix, la dette lui fut remise par anticipation. 

Dès l’instant de sa conception, en la préservant du péché et
de son esclavage, Dieu la prévenait de sa grâce et la
préparait pour faire naître d’elle son Fils unique et avec
lui l’Église dans toute son étendue.

(à suivre...) 

Henri de Lubac, 
Méditation sur l'Eglise.

Donne-toi tout
entier à Marie

bimestriel
février/mars 2012 # 337



La parole de

Marie dans l’histoire
L’Annonciation : méditation imaginative

Le plus fameux des écrits que l'on a prêtés à saint
Bonaventure est la suite de Méditations sur la Vie du
Christ. Elles seraient en réalité l'œuvre d'un franciscain
qui vécut vers le début du XIVe siècle, Jean des Choux,
de San Gemignano.

Or, après que fut venue la plénitude du temps auquel la
souveraine Trinité avait arrêté de pourvoir, par l'Incarnation
du Verbe, au salut du genre humain, à l'endroit duquel elle
était éprise d'extrême charité ; lors, d'une part, que la bien-
heureuse Vierge Marie fut revenue à Nazareth, ce Dieu tout-
puissant, ému par sa miséricorde, et acquiesçant aux
pressantes sollicitations de l'Esprit d'en haut, appela l'Ange
Gabriel, et lui dit : « Va trouver notre très aimée fille Marie,
épousée à Joseph, celle sur toute créature qui nous est la
plus chère, et dis à icelle que mon Fils a convoité sa beauté
et se l'est choisie pour Mère, et prie-la d'accepter icelui
joyeusement, parce que par elle ai décrété d'opérer le salut
de tout le genre humain, et veux oublier l'injure à moi faite. »

Considère ici, pour Dieu, et médite comme quoi toute la
Trinité est là, attendant la réponse et consentement de cette
sienne fille singulière, regardant avec amour et complaisance
la modestie d’icelle, ses mœurs et ses paroles. Contemple
Gabriel, se tenant incliné et révérencieux devant sa Dame
avec un visage paisible et serein, exécutant fidèlement son
ambassade, et observant attentivement les paroles de sa
très chère Dame ; à cette fin de lui pouvoir congruement
répondre, et sur cette œuvre merveilleuse, parfaire la volonté
du Seigneur. Considère comme Notre-Dame se tient timide-
ment et humblement, la face couverte de pudeur, quand elle
est ainsi prévenue par l'Ange, et à l’impourvu. 

En vérité, chacun d’entre nous doit se préoccuper
uniquement d'harmoniser, de conformer, de fondre
pour ainsi dire complètement sa volonté avec celle de
l'Immaculée, tout comme sa volonté est complètement
unie à celle de Dieu, son Coeur au Coeur de son
Fils Jésus. 
L'Immaculée, avec notre pauvre coeur, aime son divin Fils.
Nous devenons le moyen par lequel elle aime Jésus ; et
Jésus, voyant que nous sommes sa propriété, comme une
partie de sa Mère très aimante, l'aime en nous et pour nous.
Quels merveilleux mystères !... Ô Immaculée, Immaculée,
Immaculée, Immaculée ! Comme ton saint nom est doux,
comme il est suave pour le coeur d'un fils ! Comme il résonne
délicieusement dans l'âme ! Quelle merveilleuse mélodie !

Aux paroles d’icelui, elle ne s'élève ni ne se répute. Voire
même : comme elle entend dire de si grandes choses de
soi, des choses telles que jamais oncques ne furent dites,
elle attribue le tout à la divine grâce. Apprends donc, à
l'exemple d’icelle, à être modeste et humble ; d'autant que
sans cela la virginité vaut peu de chose. La voilà qui se
réjouit, la très prudente Vierge, et elle consent aux paroles
ouïes de la bouche de l'Ange. Lors, comme ainsi il est
relaté en ses Révélations, elle se mit à genoux, avec
profonde dévotion, et les mains jointes, elle dit : « Voici la
servante du Seigneur : me soit fait suivant votre parole. »
Adoncques le Fils de Dieu entra aussitôt tout entier et sans
retard au sein de la Vierge, et en prit chair, cependant que
tout entier il resta au sein de son Père.
Or, pour lors, Gabriel, avec sa Dame et Maîtresse, se mit à
genoux ; et peu après se levant avec elle, puis inclinant
derechef jusqu'à terre et lui disant adieu, se disparut... La
Dame pour sa  part, tout enflammée, et plus que d'accou-
tumance embrasée de l'amour de Dieu, se sentant avoir
conçu, rendit grâces, à deux genoux, d'un si grand don,
suppliant humblement et dévotieusement le même
Seigneur Dieu qu'il la daignât instruire, de telle façon qu'en
tout ce qui se présenterait à faire environ son Fils, elle le
pût faire sans défaut.

Saint Maximilien

Dépendons
d'Elle comme

un enfant



Actualités
Calendrier et initiatives 2012

Devenez leaders M.I.
Premier week-end de formation pour les nouveaux
leaders M.I. France : 12 et 13 mai 2012 à Lourdes. 
10 places disponibles. 
Envoyez vos candidatures sous forme d'une lettre de
motivation avant le 30 mars 2012. 

Devenez bâtisseurs M.I.
Nous faisons appel à votre collaboration pour trouver
des partenaires financiers pouvant soutenir la
restauration du siège national de la M.I. France et
de l'Expo KOLBE de Lourdes. Estimation minimale
des  travaux : 200 000 euros. Merci de nous adresser
vos idées, contributions et autres apports par courrier
ou par mail. 

Devenez ambassadeurs M.I. 
Diffusez autour de vous :
- notre adresse : 
MISSION DE L’IMMACULEE 
5 RUE DES PETITS FOSSES - 65100 LOURDES
- notre téléphone : 05 62 94 46 40
- notre mail : godefert@gmail.com
Nous expédierons gratuitement un exemplaire de la
revue M.I. à toutes les personnes qui nous contacteront.

Prier
Je voudrais, je voudrais te sentir

Fais-moi connaître ta présence
Incline vers moi ton oreille,
Du ciel tu es la douce Reine,
Je m'offre tout à toi.

Réjouis-toi, ma toute belle,
Je te crie : Rose, Rose !
Si belle, parfaitement belle,
Plus riche d'amour que les autres,
Seule et demeurant hors de pair.

Réjouis-toi, fête de mon cœur,
0 solennelle épouse de Dieu :
Ce qui s'épanche de mon cœur,
Fais que dans ton Cœur cela se répande ;
Prête l'oreille à mes accents.

Réjouis-toi, pure pucelle,
Damoiselle du Seigneur;
En sûreté sous ton manteau,
Le malheureux n'a plus à craindre,
Des timides, c'est le refuge.

Réjouis-toi, ma bien-aimée,
BelIe, suave et courtoise,
Mon amour, espoir dans les maux.
Nul n'est si grand, nul ne t'égale,
Tu es de tous la plus belle.

Réjouis-toi, Rose d'amour,
D'admirable suavité,
Il faut t'embrasser de tout cœur,
Ne jamais te laisser partir,
O si douce à saluer…

Bienheureux Herrmann 
(± 1152, ± 1233)  

expres-
sions courtes

« Trois choses sont nécessaires pour la
sanctification des âmes : la prière, la prière
et encore la prière. ! »

Saint Maximilien Kolbe

Le dimanche 25 mars 2012,

nous porterons, dans la concélération, à la Grotte
de Lourdes, toutes vos intentions de prière.
Merci de nous écrire pour nous les confier.

Messe à la Grotte
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